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De l’utopie créatrice au défi spirituel :
15 ans de vie d’accueil, de contemplation, de prière.

C’était le 8 septembre 2011, il en avait fallu de l’audace aux sœurs de Besançon pour que leur utopie créatrice devienne 
une réalité enracinée dans un lieu mondialement connu en Haute-Saône, la colline Notre-Dame du Haut et sa célèbre 
chapelle. 
Ce jour-là, notre monastère était béni !
Depuis 15 années, comme notre sœur aînée le raconte, nous habitons ici pour relever le défi d’une présence à la fois dis-
crète et priante. Notre vie fraternelle se nourrit de dialogue en vérité pour cheminer toujours plus profondément dans 
l’accueil de nos diversités culturelles et vivre l’évangile en toute humilité. La fraternité s’élargit par l’accueil d’hôtes en 
« notre petit paradis silencieux » où chacun et chacune peut se reconnecter à la nature, à sa vraie humanité affrontée à tant 
de défis spirituels qui sont aussi les nôtres et voir éclore sa propre créativité.
Aujourd’hui comme demain, la colline et notre monastère ouvrent leurs portes à tous chercheurs de sagesse, de paix, de 
beauté, à tous rêves, espérances qui nous habitent. 
Soyez tous et toutes les bienvenus à notre journée d’amitié du 5 septembre 2026 pour rendre grâces avec nous et ouvrir 
l’avenir.

sœur Maggy (abbesse)

Monastère Sainte-Claire, 13 rue de la Chapelle, 70250 RONCHAMP (France)
monasteresteclaire@orange.fr ou, pour être accueilli, steclaireronchamp@orange.fr
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Après avoir touché cette créativité à la source, nos hôtes nous ont offert quelquefois, des fruits de leur art créés sur 
place : des poèmes, des dessins, des peintures ou même de la musique .
15 ans où la quête de la spiritualité ne cesse d’augmenter. Dans l’Eglise en France, les demandes pour le baptême 
et la confirmation des adultes montent en flèche. Est-ce une réaction face aux nouvelles technologies, à l’IA, aux 
guerres, à l’impuissance contre des virus et des changements climatiques ? Ces défis spirituels ne nous échappent 
pas mais notre présence ici continuera à créer un lieu où des personnes pourront retrouver leur lien avec la nature et 
leur vraie humanité qui n’exclut pas le Créateur de l’Univers.

sœur Marie-Thérèse

De l’utopie créatrice au défi spirituel
L’espérance contre toute espérance
15 années (et même plus) que nous expérimentons la foi d’Abraham, allant 
à la rencontre de Celui qui nous a amenées à Ronchamp, dans des brouil-
lards ou des impasses dignes des premiers temps du monothéïsme.
Pourtant, il nous faut le reconnaître  : à aucun moment nous ne nous 
sommes senties abandonnées ou seules. Chaque fois que c’était néces-
saire, mais uniquement à chaque fois que c’était nécessaire, le Seigneur a 
donné ce dont nous avions besoin. Ni plus, ni moins. Un peu à l’instar de la 
manne pour les hébreux dans le désert : il faut la récolter soi-même (donc 
se donner du mal et retrousser les manches) mais ne point en prendre plus 
que nécessaire, sinon les stocks pourrissent. Faire confiance à ce don de 
Dieu qui seul sait mesurer nos besoins réels. Parfois il est bien difficile de ne pas faire de stocks en se disant « cela 
servira toujours ».
Non, si nous voulons continuer sur le chemin du Seigneur aux couleurs de Claire et François d’Assise (sans oublier 
Colette), il nous faut garder les mains vides pour mieux recevoir, donner ce qui est en trop, recycler ce qui est recy-
clable, jeter ce qui usé et devient un poids pour avancer... Dans l’esprit premier de la construction, les lieux ont été 
conçus restreints, petits, afin, justement, de ne pas être tentées d’accumuler « au cas où ».
Cet esprit premier de construction s’applique tout pareil à la construction de la communauté en tant que servante 
priante de l’Eglise pour le monde : « Quand deux ou trois sont réunis en mon nom, je suis au milieu d’eux » nous dit 
Jésus quotidiennement. Notre défi d’aujourd’hui est de continuer sur ce chemin de foi avec ce qui pourrait sembler 
impossible aux yeux de certains, mais l’utopie spirituelle, l’utopie chrétienne est notre moteur de vie. N’ayons peur ni 
d’aujourd’hui ni de demain et restons dans la joie « d’avoir été jugées dignes de servir ».

sœur Brigitte

Agenda 
• Fête de sainte Claire : 
	 lundi 10 août : Veillée à l’oratoire à 

20h15 ; 
	 mardi 11août : Eucharistie à 18h à la 

chapelle suivie d’un apéritif dînatoire au 
monastère

• Fête de l’Assomption de Marie : 
	 samedi 15 août : Eucharistie à 11h, 

prière mariale à 15h ; 
• Samedi 5 septembre « De l’utopie créa-
trice au défi spirituel »
	 Journée d’amitié au monastère des clarisses 

	 10h30 : Eucharistie à la chapelle ; 
	 au choix : des visites guidées du monastère ; un moment ma-

gique en famille ; balade à travers 15 ans de vie à Ronchamp ; 
fresque participative ; 

	 17h : Envoi
• Fête de la Nativité de Marie : 
	 mardi 8 septembre : Eucharistie à 10h30, 
	 prière mariale à 15h 
• Fête de la saint François et  
   8e centenaire de sa Pâque :
	 samedi 3 octobre : Veillée à 20h15 

à l’oratoire ; 
	 dimanche 4 octobre : Eucharistie 

à 11h à la chapelle.

Pour devenir amis du monastère Sainte-Claire
à Notre-Dame du Haut - Ronchamp (Franche Comté)

remplissez le bulletin ci-joint

Premier croquis original de Renzo Piano appelant à la beauté, à la contemplation, à l’intériorité.



Défi spirituel, d’hier à aujourd’hui : 2011 - 2026
« La vie n’est pas un long fleuve tranquille... et nous allons de commencement en commencement »
Venues à Ronchamp depuis Besançon pour être, près de 
Notre-Dame du Haut, un signe d’évangile, de fraternité, une 
Bonne Nouvelle d’espérance pour tous, portée dans la prière, 
nous avons vu ce monastère sortir de terre, et nous y sommes 
entrées le 8 septembre 2011. 
Puis, patience et persévérance, avec la joie d’une nouvelle 
sœur, belge. Nous avons appris à goûter la beauté du lieu, de 
l’architecture, car ici, l’art et la foi se conjuguent avec bonheur 
(peinture - musique - vêtements liturgiques...) Une spiritua-
lité biblique et franciscaine de la création prend place et se 
partage, dans le sillage du pape François et de Laudato Si’. 
D’autres sœurs nous arrivent, parfois de loin, et nous recher-
chons ensemble le visage de Dieu à travers un grand texte de Rome qui dynamise la vie contemplative à travers le 
monde entier (2016).
Notre association de laïcs, les amis de Ste Colette, nous soutient avec compétence, et de nombreux groupes nous 
découvrent peu à peu lors de journées sur la colline; mais ce sont les séjours de ressourcement qui sont de plus en 
plus appréciés, à nos côtés. Bienfaits spirituels et amicaux mutuels, nourris de silence, d’échanges, de liturgies par-
ticipées. L’interreligieux se faufile aussi, et l’international est coutumier. Mais en 2018, surgit une grosse tempête , 
faisant bien des dégâts sur la colline et nous privant d’électricité durant plusieurs jours... Ce sera surtout le COVID qui 
nous isolera presque complètement pendant bien des mois : la vie intérieure et communautaire s’approfondit, mais 
le contact manque, comme pour beaucoup. 
Enfin, en 2021, nous pouvons fêter avec beaucoup d’amis, nos dix ans de présence, et recevoir de notre archevêque 
une nouvelle lettre de mission. En 2022, Le déclenchement de la guerre en Ukraine va être une nouvelle épreuve, 
vécue douloureusement par tant d’autres populations aussi, rendant encore plus nécessaire la mission de paix dont 
est porteuse cette colline. Puis, ce sont des passages de la mort pour plusieurs de nos sœurs, en 2020,2023,2024, mais 
toujours foi en la vie éternelle, célébrée chaque année dans la Pâque du Christ, moment fort qui donne corps à notre 
espérance. La chapelle Notre-Dame du Haut, rénovée après de longs travaux, nous en est une belle illustration. Nous 
avons fêté en 2025 ses 70 ans.
En méditant ce qui s’est déjà passé pour nous durant 15 ans, nous pouvons mieux interpréter ce qui se passe au-
jourd’hui, et l’ouvrir sur demain en toute confiance : l’Esprit de Dieu n’est-il pas toujours à l’œuvre ?

sœur Marie Claire

Défi spirituel : La création qui se déploie
Il y a le temps de l’acte créateur. Mais la création ne se réduit pas à un temps 
T. Elle se déploie tout au long d’une vie.
En 2011 avait lieu le point d’orgue de l’utopie créatrice faisant advenir notre 
monastère, notre communauté à Ronchamp.
Cette utopie avait germé bien des années auparavant et avait perduré à tra-
vers ombres et lumières, s’épanouissant progressivement, pour faire sortir 
de terre, pour faire émerger au cœur de la terre ce monastère sobre et coloré 
aux allures franciscaines.
Vint le temps de la re-création pour la communauté et l’arrivée progressive, 
au long des années, de nouvelles sœurs, pierres vivantes, choisissant, elles 
aussi, d’entrer dans cette utopie créatrice.
Avec les années qui passent, avec les diversités d’origines et de tempéraments, il apparaît vital de régénérer cette 
utopie dans un nouvel élan de vie au quotidien. Telle est la métamorphose de l’utopie créatrice en défi spirituel !
S’il a fallu l’action de l’Esprit Saint, le Souffle créateur, pour notre naissance, sa présence est plus qu’indispensable 
pour entretenir la flamme dans le quotidien parfois rude. Dans ce désir, nous avons fait appel à deux personnes 
extérieures à la communauté. Leur accompagnement nous stimule dans un dialogue fraternel en vérité. 
Ce n’est qu’en s’engageant dans ce défi spirituel que nous pouvons remplir notre mission sur la colline.
Nous sommes là, bel et bien, toujours, dans l’utopie créatrice !

sœur Marie-Laetitia

Utopie créatrice : « Une sagesse pour vivre »
Tel était le thème de notre dernière rencontre interreligieuse. Dans les années passées ces événements , qui nous 
ont conduits à revisiter des grands thèmes de nos traditions (pèlerinage, lumière, chants sacrés, etc.), ont montré des 
visages divers. Rencontres avec de grandes familles, enfants lâchant des colombes, colloque, conférences, espace 
de méditation animé par nos frères bouddhistes, etc. Pour cette 10e édition, 
nous nous sommes tournés vers nos diverses traditions en quête de sagesse. 
Qu’elle soit regardée comme une personne par qui Dieu accompagne et 
éduque l’humanité, ou considérée comme la vision et connaissance juste de 
la réalité du monde où tout est lié dans une interdépendance fondamentale, 
le véritable enjeu reste le même : comment vivre et agir dans notre quotidien 
avec justesse et justice, pour être des porteurs de paix ?
Ce fut une joie de contribuer à la soirée consacrée au thème de la paix. « L’art 
peut-il secourir la paix ? » question posée par le père Axel Isabey. Peintures, 
sculptures, poèmes, musiques ont témoigné comment l’art nous aide à re-
garder en face des forces destructrices agissant dans le monde, et peut nous conduire avec sagesse vers le chemin 
de la paix. Un défi de taille pour moi : interpréter deux chants phares du mouvement de paix…. Blowin’ in the Wind 
de B. Dylan et des extraits d’Imagine de J. Lennon. Sagesse humaniste venant des « périphéries ». Ces rencontres 
répondent à la mission de dialogue du monastère de Ronchamp, dans le contexte de diversité spirituelle et cultu-
relle. Et puisque nous parlons d’utopie et de défi, je clos, en citant Imagine : « Tu pourras dire que je suis un rêveur, mais 
je ne suis pas le seul. J’espère qu’un jour tu nous rejoindras, et le monde vivra uni ».

sœur Marie-Claire-Denys

Défis spirituels partagés
Cela fait maintenant 15 ans que la construction de la porterie et de notre 
monastère, créés par Renzo Piano,  est achevée . La porterie est un bâtiment 
fonctionnel, ouvert 8 heures maximum chaque jour. Notre monastère  est 
habité continuellement, offrant un accueil monastique ouvert à toutes et à 
tous : 15 ans de bâtiments en béton et pourtant 15 ans de vies.
Hors des heures d’ouverture du site, c’est la nature qui prime, avec les chants 
mélodieux des oiseaux, les aurores et les crépuscules lumineux, les animaux 
plutôt nocturnes : des sangliers, des biches, des blaireaux, des taupes et des 
petites créatures du soleil  : des lézards, des couleuvres à collier, des cra-
pauds... Un petit paradis silencieux qui aide à la réflexion et à la créativité. 

Quand surgit du silence de la nuit 
Le chant d’un oiseau,
La splendeur de l’aurore,
Alors l’espérance s’éveille :
La présence du Ressuscité est là, 
Ses pas effleurent notre terre et nous guident.

Entre portes fermées de l’entre-soi et des coeurs durs
Et portes ouvertes des coeurs qui se convertissent,
Il y a la grâce offerte.
Comment accueillir l’Esprit Saint pour envisager l’avenir ?

De l’aujourd’hui et de l’incertitude apprivoisée,
Assumés en tout dépouillement 
le défi spirituel est pascal, 
et l’avenir encore inouï.

Au plus près de la terre,
A l’écoute des cris des humains
Vivre l’Évangile tout simplement.

Par une prière vigilante,
Attendre Celui qui est, qui était et qui vient.
« Maranatha, viens Seigneur Jésus ! »

sœur Maggy (Pentecôte 2026)

Utopie créatrice des débuts  : 15 ans plus tard 


